SAGA 22e

Rentrée 1972...
Une personnalité musicale est de retour...Folk-singer d'origine Néo-Zélandaise, Graeme Allwright vient d'arriver à Paris après quelques années d'absence et d'errance qui l'ont conduit notamment à Madagascar...Une bonne surprise l'attend : ses droits d'auteur se sont accumulé en son absence...Ses chansons sont fort appréciées dans les milieux "folk" et jusque dans les écoles où l'on apprend aux enfants "Qu'as tu appris à l' école", ou peut-être aussi "Sacrée bouteille" ( bien que j'en doute...)
En tous cas, ses fans sont ravis...Il a décidé de s'entourer de nouveaux musiciens, et l'un deux est très proche de Jean Louis Vincent -toujours chez nous au rayon des guitares folk et banjoes-
C'est ainsi que nous voyons débarquer Graeme d'un magnifique "Ford Transit à six roues" vert olive, qu'il vient d'acquérir pour ses tournées...Il a décidé de s' offrir une belle guitare et son choix se portera sur une magnifique "CF MARTIN D 35"...Il va acquérir également une sono -si ma mémoire est bonne- , et ce sera l' occasion de débuter une amitié qui va perdure jusqu'à nos jours - en effet, je le reverrai maintes fois jusque dans les années quatre-vingt dix, période au cours de laquelle il fréquentera régulièrement " Quintette Musique", où il se procurera notamment un grand nombre de volumes "Aebersold" pour se remettre à la trompette -Selmer-, et au bugle-Besson-, (deux instruments qu'il m'achètera à ce moment-là , en vue d'une évolution musicale qui,apparaît sur un de ses récents albums, avec la participation notammment du célèbre tromboniste Glenn Ferris) 
Il m'invitera à cette époque non seulement à son jubilé à l' Olympia rénové la même année, mais aussi à la première de son disque avec Glenn Ferris au "Café de la Danse "à la Bastille...

Mais nous en sommes loin en 72...La guerre du Vietman a fait des milliers d'orphelins et les associations humanitaires se mobilisent pour recueillir les malheureux enfants...François, mon fidèle collègue, est animé d'une foi toute particulière et il a décidé d'organiser un concert à Argenteuil pour recueillir des fonds...
Un premier concert  (  "UN BATEAU POUR LE VIETNAM" ) aura lieu, avec la participation bénévole de très nombreuses personnalités musicales, dont justement GRAEME lui-même...Les autres musiciens qui se produiront également au deuxième concert du genre intitulé "CONCERT AU PROFIT DES ORPHELINS DU VIETNAM", à la Mutualité, le 27 juin 1973, s'appellent (sans ordre défini) :
Pierre SPIERS (Harpiste et Organiste)
Marcel DADI (guitariste)
Anne VANDERLOVE (chanteuse)
Claude NOUGARO (chanteur)
Lionel ROCHEMANN (chanteur)
Dick ANNEGARN (chanteur- à l'époque il s'appelle encore Dick ALBERTUS)
Roger MASON (chanteur - guitariste folk américain)
Motorhand (groupe rock de Jean-Charles MALVY/Laouari BENNEDJADI)
Pat WOODS et Kathy LOWE
Trang Quong Hai (poète)
Backdoor Jug Band 
Cao Ngoc Phuong
Lamine Konte
etc...
Quelques autres dont je retrouverai bientôt les noms...De cette aventure me reste un disque vinyl 33T en parfait état...je me demande ce qui est advenu des autres enregistrements...

Cette année-là je vais également faire une rencontre qui va beaucoup compter dans ma vie de motocycliste !
En effet, quelques mois auparavant, j'ai subi mon premier vol de moto...Ma belle MZ stationne toute les nuits devant le 49 du boulevard de la Libération à Vincennes, sans antivol ni "Neimann" particulier...De surcroît, la clé de contact, est , à l'instar des BMW, un simple "clou" fiché sur une boule de bakélite, que l'on enfonce dans son logement sur le phare pour établir le contact...Inutile de vous dire qu'un beau matin, la belle teutonne s'est envolée...
Comme je suis très motivé à ce moment-là, je rachète à un collègue (Monsieur Payot, le comptable), sa HONDA CB 125 S verte et blanche, une petite merveille qu'il a achetée sur un coup de tête et qui ne lui convient guère (il faut dire qu'il mesure bien un mètre quatre vingt cinq ou sept et la monture , par la taille, est plus proche de l' âne corse (dont elle  a également la vaillance), que du percheron ! Du coup le pauvre ressemble plus à un crapaud juché sur un tas de foin qu'au héros de " La Grande Evasion" !!! J'acquiers donc le monocylindre pour une somme intéressante et j'en fait mon affaire...Cependant, je vais être amené à m'en séparer rapidement pour des raisons financières...En effet, ma voiture (une Fiat 850) rend l' âme au cours d'un voyage et je décide de commander une neuve pour en finir avec les problèmes mécaniques...Je vais donc prendre un crédit dont le premier versement sera payé par la vente de la moto...En attendant je dois à la gentillesse de l'accordéonniste Achille Pellegrini, qui me prête volontiers sa FIAT 124, de pouvoir me rendre de temps à autre à la campagne, où réside ma belle-famille , histoire de faire prendre l'air à ma petite famille...A cette occasion, nous rendons visite à mon beau-frère qui tient une station-service "TOTAL" à la sortie de Beauvais -pas très recommandé pour le bon air de la campagne! - mais c'est histoire de se marrer ensemble et de lui tenir un peu compagnie en faisant le plein des limousines bourgeoises en week-end...J'ai vingt-six ans et ça m' amuse de "faire les pare-brises" pendant qu'il emplit les réservoirs !...Nous vendons également des boissons fraîches !!! 
Cette après midi là, j'aperçois dans l'emplaceemnt du "pont" de levage pour les vidanges etc, une petite moto rouge, qui m'a l'air fort mal en point : pneus lisses comme ma main, phare cassé, gardes boues défoncés, pots d'échappement sciés à leur extrémité sans doute pour faire plus de bruit et, le comble : une BATTERIE SIX VOLTS DE CITROËN DEUX-CHEVAUX ASSUJETTIE PAR DES...CORDAGES SUR LE PORTE-BAGAGES...!
Deux fils électriques scotchés le long du cadre transmettent le courant à la bobine...C'est complètement surréaliste...Hormis tous ces éléments négatifs, la petite machine a un look bien sympa avec ses flancs de réservoir chromés ornés de grippe-genoux noirs, ses logos "ailés" HONDA de chaque côté, sa couleur rouge sang pas trop ternie...Le guidon est une sorte de double-bracelets surbaissé de course qui a du cogner maintes fois dans le réservoir, à en juger par  les bosses de part et d'autre...
Je demande à Patrick : dis donc c'est à qui , la "moto" dans ton garage ?
-quelle "moto".?..ah, tu veux dire,l'espèce de "mob" de m......qu'un type a abandonnée là..."
"Mais, ce n'est pas une "mob" comme tu dis...c'est un vrai bicylindre Honda, immatriculé et tout, et même avec un démarreur électrique..."
"Ouais, si tu veux...c'est à un gars qui est tombé en panne de boîte de vitesses je crois, et qui me l'a abandonnée...tu ne vas pas la récupérer au moins..."
"pourquoi pas, si on peut la faire marcher, as-tu son adresse...
Et c'est ainsi que dès le lendemain je prenais contact avec le propriétaire...Ce dernier ne souhaitait qu'une chose, s'en débarrasser, même gratuitement pour ne pas avoir à payer l'assurance...Vu le risque infime, j'en prends possession et je le force à accepter un billet de cent francs symbolique !
J'en ai parlé à Jean-Louis, expert-motard s'il en fut, et quelques jours après, il m'envoie un grand gaillard à lunettes, clients aux guitares, qui demande à me rencontrer...Ce jeune homme, à peine mon aîné, travaille chez JEAN MURIT, célèbre magasin de motos de la rue Lacordaire dans le quinzième, justement comme responsable du secteur des pièces détachées "HONDA" ! Autre élément intéressant, il a possédé personnellement plusieurs de ces motos (sorties en 67 ou 68)...Enfin, cerise sur le gâteau, il est originaire de Rabat (Maroc), où il a joué de nombreuses années de la guitare-basse au sein du groupe "LES CHATS NOIRS" (!!!)...Tout comme moi, fan des "SHADOWS", d' Elvis, Beatles, Stan Getz,  etc...En plus il est là pour acheter une Fender "Jazz bass" son rêve de jeunesse...Inutile de vous dire qu'on est vite amis...Il m'assure qu'il y a de fortes chances qu'on puisse redonner vie à mon épave de moto, grâce à son collègue et ami mécanicien "Manu" (que j'appellerai beaucoup plus tard " mains d'or -" pour son génie de la mécanique...)
Grâce à la gentillesse de mon patron (le regretté Philippe Seiller déjà nommé), je peux emprunter une petite camionnette pour ramener le bolide le dimanche suivant...Seiller m'autorise à garer ma moto dans les sous-sols (entre sa Porsche 911S et les camionnettes de livraison !)
Lundi soir : "Lulu" et "Manu" arrivent...on relie la batterie d'une voiture au démarreur de la malheureuse épave...une pression sur le démarreur et le vaillant bicylindre démarre et ronfle comme une petite Ferrari ! incroyable...A cause des échappements libres, un grondement rageur et sourd à la fois résonne dans le sous-sol...Nous coupons le contact pour éviter l' asphyxie !
Manu sourit  : "elle a parlé" dit-il laconiquement ! 
"mais , la boîte à vitesses...osé-je demander"
"Elle n'a rien, c'est juste le ressort de rappel du cliquet qui s'est décroché ou qui a cassé...un quart d'heure de boulot et deux francs de ressort et elle marchera...! Maintenant il faut changer les pneus, les silencieux, les garde-boues (plastiques),le phare, débloquer la fourche,refaire les freins etc...Qu'en penses tu , Lulu ? "
"j'ai un stock de pièces qui n' attend que ça...comme elle ne se fabrique plus, je pense que le patron va acceopter de faire une réduction, on verra demain...
Et le lendemain, rue Lacordaire, je faisais connaisance avec MONSIEUR Murit...L'homme le plus respecté de la profession, qui acceptait , à la demande de mon ami, de m'accorder CINQUANTE POUR CENT de réduction sur les pièces en stock, et VINGT POUR CENT pour le reste...Plus de trente ans après et quelques motos plus tard, je suis toujours fidèle à mon cher Manu, toujours meilleur mécano à ma connaisance et toujours chez Murit, et l'amitié qui me lie à "Lulu" a continué jusqu'à ce jour...
Ce n'était pas une rencontre avec de grands musiciens cette fois, même si Manu se débrouillera très bien par la suite sur sa "Telecaster" et sa "Les Paul", et Lulu, s'il n'a plus sa bien-aimée "Jazz-Bass", continue à gratter sur la basse et la guitare que Bernard Coletti et moi-même lui avons offert il y a une dizaine d'années..La suite de cette histoire, c'est que "Lulu" qui abandonna pour quelques années le monde de la moto, devint chef-magasinier de la SEIMATONE justement, cette division de vente en gros de Paul Beuscher, en partie grâce à mon intervention auprès de Seiller en 75, lorsque je quittai la société pour BUFFET CRAMPON !

En attendant, je vais parader fièrement pour quelques années encore sur ma chère "CD", qui attend depuis dix ans dans mon garage une nouvelle restauration pour finir avec moi sa vie de princesse sur la côte Arcachonnaise !.
Cette petite merveille issue du génie de Soïchiro Honda, a des qualités insoupçonnables : un moteur brillant, mis en route soit au "kick", soit au démarreur électrique (nous avons bien entendu remis une vraie petite batterie de moto dans son emplacement à la place de l'immonde  accumulateur de voiture qui avait fait plier le porte bagages sous son poids !)...Son sélecteur de vistesses "à double branche" évite qu'on abîme les chaussures de ville, et c'est avec grand plaisir que je l'utilise régulièrement pour faire même des courses urgentes du magasin, notamment chez Selmer, De Gourdon ("Lorée"), Buffet Crampon, ou encore Marigaux...En effet, la vente d'instruments professionnels ne cesse de se développer et il nous arrive parfois d'être en rupture de stock, et de devoir nous précipiter chez un fournisseur pour ne pas rater une vente...
C'est ainsi que je fournirai un hautbois Lorée à Jean Querlier, qui à l'époque tourne avec Moustaki, ou encore un bec de soprano "Selmer métal E " à Dexter Gordon dans des circonstances que je vous raconterai bientôt, (car cela se passera en fin 1974).
Ces deux années 72 et 73 ne sont marquées par aucun autre évènement dont je me souvienne...
Si, peut-être est ce à cette époque que Nino Ferrer va sortir une de ses deux plus belles chansons connues du grand public : LE SUD (l'autre étant "la Maison près de la Fontaine") A cette époque, l' artiste est au creux de la vague et il a rendez-vous chez nous aux éditions pour -je suppose- signer un contrat pour ce nouveau disque...Il s'est garé juste devant le magasin "guitares"...Une superbe "MINI", version "break" avec les finitions en bois, l'intérieur en simili beige et le tableau de bord en ronce de noyer dans le plus pur style britannique...Je contemple cette voiture avec à la fois respect et envie, car j'ai toujours eu et encore aujourd'hui, un faible pour l'invention d' Alec Issigonis, le créateur de cette "boîte à roulettes" totalement géniale...J'aurais plusieurs années plus tard l'occasion d'en utiliser deux versions différentes qui me laisseront un excellent souvenir.
AU bout d'un long moment, le téléphone sonne, c'est le patron :
"monsieur Richard ? je vous confie dans un instant Nino Ferrer, faites-lui choisir une guitare à son goût, "Martin" de préférence et vous notez le numéro de série que vous me donnerez; il n'a rien à payer, c'est arrangé avec ses droits d'éditions, qu'il prenne tout ce dont il a besoin, cordes, etc..."
Nino me rejoint, et avec l'aide de Jean-Louis il va choisir une très jolie "MARTIN 0018",ce modèle de petite taille très classique, qui beaucoup plus tard servira de base aux modèles "Signature Clapton" ou encore "Joan Baez signature". 
Un petit détail concernant les usages de la société CF MARTIN lorsqu'ils font cautionner un modèle (on dit en franglais "endorser") par un grand artiste (cela m' été personnellement expliqué par un collaborateur proche de l' actuel président Christian-Frédérick Martin -the fifth , le cinquième du nom, je crois- lors de la foire de Francfort 2000 ou 2001)   : l'artiste perçoit des droits -pourcentage fixe par guitare- sur tous les modèles vendus, mais cette somme est obligatoirement reversée à une oeuvre caritative , et ne profite donc pas financièrement à l' artiste, mais seulement participe à agrandir son aura en quelque sorte...C'est une forme d'impôt volontaire que le public accepte de payer pour avoir la même guitare que untel ,ou une telle...ce serait une très belle chose que l' on fasse cela, avec l'accord de sa famille, pour les victimes de la même maladie qui a emporté Michael Brecker récemment, en créant un sax "Michael Brecker Signature" ou "Tribute..."
Une fois l'instrument choisi, j'accompagne Nino jusqu'à sa jolie "limousine de poche", et j'en profite pour le féliciter sur son bon goût en la matière, en ajoutant :" je crois savoir que vous êtes féru de belles anglaises...Aston-Martin, Jaguar, Bentley si j'en crois ce qu'on écrit sur vous ?...alors il me regarde mélancoliquement en me disant:
- Il ya longtemps que j'ai dû les vendre...celle-là, c'est la dernière qui me reste;..un cadeau de ma mère...j'espère que je pourrai toujours la garder...-
Je ne l'ai plus jamais revu depuis, sauf il ya quelques années, peu avant son suicide...Il errait sur le boulevard Beaumarchais, entre Cirque d' Hiver et le magasin "Guitar and C° " de mon ami Jean-Pierre Vigné..la presse avait parlé de lui pour un nouveau spectacle "grandiose" qui devait relancer sa carrière...on avait parlé du Cirque d' Hiver ou du Zénith, je ne sais plus...Puis plus rien...Quelque temps après, il se donnait la mort en plein champ, dans ce Lot qui l'avait adopté depuis qu'il n'était plus la grande star qu'il méritait d' être...Je me suis souvenu de son triste sourire trente ans auparavant...Et j'ai compris que cette fois, sa MAISON, PRES DE LA FONTAINE, avait définitivement clos ses volets...

Prochain épisode : 1974 RENCONTRE AVEC DEXTER GORDON - L' ANNEE DU CHANGEMENT

